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Monsieur le Président du Cercle Richelieu Senghor, cher Alban,  

Monsieur le parrain de la JIPF 2025, cher Benjamin, 

Mesdames et Messieurs en vos titres, rangs et qualités, 

Chers amis de la francophonie, Chers professeurs de français, 

C’est un honneur et une joie profonde d’être parmi vous ce soir, au cœur même de la 
République, pour célébrer une cause qui me tient à cœur : celles et ceux qui font vivre la langue 
française au quotidien — nos professeurs de français. 

Je représente aujourd’hui la Fédération internationale des professeurs de français, que j’ai 
le privilège de présider pour une deuxième mandature depuis juillet 2025, et ce 
jusqu’en juillet 2029, en tant que première femme des temps modernes à la tête de cette belle 
institution. 

 
Cette Fédération, est une des grandes organisations internationales non gouvernementales 
consacrée à l’éducation et à la francophonie.  

Née en 1969, elle a plus de 55 ans d’existence et rassemble aujourd’hui plus de 300 
associations réparties sur les cinq continents. C’est un réseau mondial unique de bénévoles 
de plus de 220 000 enseignants, formateurs et passionnés du français. Unique puisqu’elle 
n’a pas à mes connaissances son équivalent pour d’autres langues. 

 
Derrière ces chiffres, il y a des visages, des voix, des dévouements : ce sont des femmes et des 
hommes qui, parfois dans des conditions difficiles, portent la langue de Molière, de Senghor et 
de Césaire comme une flamme d’humanité, d’éducation et de culture partagée. 

Une fédération en action  

Notre mission est simple et essentielle : soutenir, former, relier et valoriser les professeurs 
de français du monde entier. Et dans cette 2e mandature, une ouverture nouvelle s’effectue 
: la FIPF devient la fédération non seulement des professeurs de français, mais aussi des 
professeurs en français — celles et ceux qui enseignent des disciplines en langue française.  

Concrètement, nous agissons à travers : 

• Les congrès mondiaux et régionaux de la FIPF, véritables carrefours d’idées, de 
pédagogie et d’innovation ; 12 000 congressistes de plus de 100 nationalités en 2025 
étaient présents au 16e Congrès mondial de la FIPF à Besançon et 800 congressistes au 
congrès régional de la FIPF à Bucarest  

• La formation des cadres associatifs, pour renforcer les compétences de gestion, de 
communication et de leadership des présidents et équipes des associations membres ; 

• Les publications scientifiques et pédagogiques comme la revue Recherches et 
Applications, nos dossiers de formation ou encore les “Livres blancs” sur la condition 
des enseignants de français dans le monde ; 
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• Et bien sûr, nos ressources numériques, nos plateformes collaboratives et nos actions 
de mentorat, qui permettent à nos enseignants de se former et d’échanger, même à 
distance. 

 

Les trois priorités de la mandature 2025-2029 

Cette mandature s’articule autour de trois grands objectifs : 

1. Renforcer le réseau associatif — une FIPF au service et à l’écoute de ses associations 
membres ; 

2. Développer les partenariats — une FIPF ouverte, collaborative et ancrée dans les 
politiques linguistiques et éducatives internationales ; 

3. Affirmer une FIPF engagée dans une francophonie dynamique, moderne, et 
pleinement consciente des réalités d’un monde plurilingue et pluriculturel. 

Nos bailleurs de fonds institutionnels sont essentiels dans cette démarche : le ministère de 
l’Europe et des Affaires étrangères, la DGLFLF, le MENJ, le MESR, Wallonie-Bruxelles 
International, et désormais une ouverture institutionnelle vers le Québec et le MRIF. 

Nous avons aussi tissé plusieurs partenariats avec l’Académie française entre autres et le Cercle 
Richelieu Senghor représenté par son Président qui devient ainsi un des membres honoraires de 
la FIPF aux côtés de l’Institut de France représenté par M. Xavier Darcos, de M. Abdous Diouf 
et de M. Éric Emmanuel Schmitt. Nous inaugurons sous peu cette nouvelle adhésion 
honorifique du Cercle Richelieu Senghor à la FIPF. 

 

Et la journée internationale des professeurs de français ? 

Parce qu’enseigner le français, ce n’est pas seulement enseigner une langue  

C’est ouvrir une porte sur le monde, 

C’est construire des ponts entre les peuples, 

Et éveiller à la pensée critique, à la beauté, à la liberté et à l’intelligence humaine et 
collective, nous avons souhaité qu’une journée leur soit consacrée. 

C’est ainsi qu’à la demande de la FIPF, le Président de la République française M. 
Emmanuel Macron nous a accordés, en 2019, la création officielle de la Journée 
internationale des professeurs de français, organisée par la FIPF avec un comité dédié. 
Elle est célébrée chaque année, le troisième jeudi de novembre, dans plus de 130 pays. 

Cette journée n’est pas une formalité symbolique : c’est une fête du sens et de la gratitude. 
Elle rappelle que derrière chaque mot appris, chaque livre lu, chaque débat mené en classe, il y 
a un professeur, un passeur, un bâtisseur d’avenir. 
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Et parce que toute célébration francophone se doit d’avoir une âme, cette année 7è édition, nous 
avons la chance d’avoir à nos côtés un parrain exceptionnel : Benjamin Piat. 

Depuis 2021, nous avons introduit le concept de parrains et marraines de cette journée : 

• Éric-Emmanuel Schmitt en 2021, 
• Dany Laferrière, de l’Académie française, en 2022, 
• SEM Abdou Diouf en 2023, 
• SEM Louise Mushikiwabo, Secrétaire générale de la Francophonie, en 2024, 
• Et cette année, pour la 7ᵉ édition placée sous le thème « La francophonie en musique 

», un parrain d’exception : Benjamin Piat. 

Alors, en cette soirée au restaurant du Sénat, lieu de parole et de démocratie, permettez-moi de 
vous inviter à honorer ensemble ces professeurs de français : ces ambassadeurs de la 
Francophonie, ces bâtisseurs de paix, ces passeurs d’avenir. 

En soutenant les enseignantes et enseignants, nous ne soutenons pas seulement une profession 
: nous soutenons le lien entre les cultures, la liberté de penser, et la diversité du monde 
francophone. 

Merci à vous, Mesdames et Messieurs, pour votre écoute, pour votre engagement envers la 
langue française et celles et ceux qui la font vivre. Et merci à Benjamin Piat, qui nous rappelle 
que la langue française, avant d’être une institution, est d’abord une émotion. 

Vive la langue française, vive ses professeurs, et vive la francophonie ! 

 

----------------------------------------- 

Permettez-moi d’inviter Monsieur Alban Bogat, Président du Cercle Richelieu Senghor, 
à me rejoindre pour recevoir le trophée de la FIPF, symbole d’une adhésion 
honorifique et du partenariat fort et fidèle qui unit désormais nos deux institutions au 
service de la langue française, du dialogue des cultures et de l’idéal francophone que 
nous partageons. 

----------------------------------------- 

Il est maintenant temps d’introduire notre parrain  

Auteur, compositeur et interprète français, Benjamin Piat est né en 1985. Il grandit avec les 
chansons de Bernard Lavilliers, Henri Salvador et Charles Trenet. 

Son goût pour les poésies de Prévert, sa rencontre avec Andrée Chédid l’amène rapidement à 
vouloir faire vivre ses propres textes sur scène. Sa discographie compte déjà 5 albums : Boîte 
à Musique, L’échappée Belle, Frenchy, Eldorado et Bivouac.  
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Aventurier dans l’âme, Benjamin Piat s’est produit dans près de 40 pays sur tous les 
continents du globe. Chaque voyage lui inspire de nouvelles mélodies, de nouvelles 
ambiances, de nouvelles chansons.  

Benjamin Piat a offert à la FIPF et à tous les professeurs de français une chanson inédite : 
“Les enseignants de la francophonie”, un hymne vibrant, plein d’humanité et d’espoir qui 
met en musique ce que tant d’entre nous ressentent : la joie de transmettre, la force de la langue, 
et la conviction que les mots peuvent changer le monde. 

 
Il y chante : que « dans les poèmes de Paris, les contes de Bamako aussi, elle  

Tisse des ponts, bâtit des mots, elle fait résonner notre écho. » 

Cette phrase résume à elle seule la vocation profonde de nos enseignantes et enseignants de 
français dans le monde. Oui, enseigner le français, c’est faire parler les cœurs. C’est 
transmettre non seulement un code linguistique, mais une manière de penser, de rêver, de 
dialoguer. 

Sans plus tarder, cher Benjamin, à toi la tribune. 


